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Rappel revue de presse - 13/09 - La Présidence lance un nouveau programme social en direction des 
plus démunis. Par le biais du « Conseil Spécial de la Vie sociale », elle consacre la journée du « 
vendredi pour aider les plus nécessiteux » (« Zoma Fanampiana »), afin de répondre aux demandes des 
personnes ayant besoin d'aide. «Le vendredi sera désormais réservé pour étudier le cas des personnes les 
plus démunies dans les fokontany et districts de Madagascar », a annoncé Andry Rajoelina. Le montant des 
crédits alloués et la durée de ce nouveau projet n’ont pas été révélés. Andry Rajoelina s’est seulement 
engagé à « considérer tous les dossiers reçus ». Il destine « une grande enveloppe pour aider les personnes 
nécessiteuses ». Le pilotage du projet a été confié à la conseillère spéciale en charge des affaires sociales, 
Michelle Ratsivalaka. Un lancement très médiatisé au palais présidentiel, en présence de familles 
nécessiteuses. 
 

Communiqué de presse de la présidence 
 
« Comme chaque Vendredi, la Présidence de la Haute Autorité de la Transition, par le biais du Chef de l’Etat 
en personne, SEM Andry Nirina RAJOELINA, et son Conseiller Spécial chargé des Affaires sociales, 
Michèle RATSIVALAKA, organise ponctuellement des actions sociales baptisées « Zoma fanampiana ». 
Pour ce Vendredi 30 Septembre 2011, cette opération s’est déroulée à Androndra (au 2ème 
Arrondissement). Ainsi, 25 Tonnes de riz ont été distribuées aux 5000 personnes démunies issues des 10 
Fokontany du 2ème Arrondissement soit 500 personnes par Fokontany. 
 
S’adressant directement à ces milliers de personnes démunies vivant dans la précarité, l’initiateur de 
l’opération « Zoma fanampiana »,  a avancé : « je suis là devant vous pour honorer notre rendez-vous au 
nom de l’entraide, du partage et de l’amour qui nous lient. Je sens les difficultés quotidiennes subies par 
chacun d’entre vous. C’est pourquoi, le régime transitoire tient constamment à déployer tous les moyens afin 
d’aider la population ». 
 
Pour être plus proche et pour être à l’écoute de la population, le Président RAJOELINA a exhorté des 
représentants de ces familles démunies à prendre la parole afin d’apporter leurs propres doléances. 
Charlotte RASOARIMANANA, une femme âgée de 71 ans habitant à Ambohipo – village, a ouvertement 
demandé à ce que cette opération, visant à aider les plus démunis, ne soit pas éphémère. Elle a également 
indiqué que « la prise de parole du Président RAJOELINA à la tribune des Nations Unies est une fierté de 
tout le Peuple malgache ». 2 Chefs Fokontany ont, par ailleurs, saisi cette occasion pour présenter au 
Numéro Un de la Transition les difficultés sociales vécues par la population du 2ème Arrondissement 
d’Antananarivo, dont l’insuffisance du nombre des lavoirs publics, le mauvais état des ruelles, l’insuffisance 
du nombre d’écoles, l’insuffisance des éclairages publics, la faible pression des bornes fontaines, etc… 
Ainsi, face à ces doléances d’ordre social, le Président de la HAT, et non moins, ancien Maire de la Capitale, 
a promptement donné satisfaction à la population en ajoutant : « la Présidence de la Haute Autorité de la 
Transition va offrir une subvention conséquente à la Commune Urbaine d’Antananarivo pour la construction 
de nouveaux lavoirs publics et des bornes fontaines. Les Chefs Fokontany doivent également localisés les 
ruelles à réhabiliter avant la période de pluies. Dès cet après-midi, des représentants de la Présidence vont 
rencontrer les responsables de la CUA, ceux des Fokontany pour que les travaux puissent être entamés 
incessamment ». 
 
Selon la Conseillère Spéciale chargée des Affaires sociales au sein de la Présidence, Michèle 
RATSIVALAKA, l’opération « Zoma fanampiana » sera également menée dans tout Madagascar ». 
 
 

Réactions de Manassé Esoavelomandroso, rapportées par le Courrier 
 
Réagissant par rapport à l’actualité sociale de ces derniers jours, le professeur d’Histoire, Manassé 
Esoavelomandroso, est interloqué quant à cette initiative que la direction sociale auprès de la Présidence de 
la HAT conduit depuis quelques semaines, en l’occurrence le « zoma fanampiana ». Certes, l’œuvre 
charitable est louable et elle est opportune à certains égards car la misère est telle que l’on ne peut rester 
indifférent devant la dégradation de la vie sociale, admet-il, mais cela n’empêche que l’initiative n’est pas 
idoine. Elle laisse même en suspens des doutes sur le fond des intentions de ceux qui ont conseillé le 



président de la HAT dans cette entreprise, insinue le professeur d’Histoire. Deux grandes questions sont 
soulevées par Manassé Esoavelomandroso : pourquoi un vendredi ? Pourquoi un chef d’Etat se soumet-il à 
une telle besogne qui ne lui revient pas et qui ne répond pas aux besoins d’émancipation et de 
développement du pays ? 
 
De formation historienne et militant humaniste puis cadre et dirigeant de parti, Manassé Esoavelomandroso 
n’est pas insensible à la paupérisation croissante de la majeure partie de la population. Jaloux également de 
la souveraineté nationale et bien ancré dans l’histoire de Madagascar, il n’en demeure pas moins qu’il 
entretient une veille active sur toute l’actualité sociale, économique et politique internationale. 
 
Vendredi des musulmans 
 
Sur la forme d’abord, Manassé Esoavelomandroso voit dans la « zoma fanampiana » un exemple d’action 
charitable et humaniste. Mais le jour choisi pour l’opération ressemble fort bien aux bonnes actions du 
vendredi qu’observent les pratiquants de la religion islamique. Concurrente ou complémentaire ? Quoi qu’il 
en soit, la question est de savoir qui est-ce qui la finance et à quoi rime cette opération qui, donc se 
déroulera chaque semaine jusqu’à épuisement du nombre d’arrondissement que compte la commune 
urbaine d’Antananarivo et, qui plus est, est diffusée à la télévision nationale, donc visible par toutes les 
populations des autres communes urbaines, des autres chefs-lieux de région, des autres communes rurales 
de l’île alors qu’elles ne sont pas moins pauvres et moins nécessiteuses que celles de la capitale, se 
demande-t-il. Déjà dans la région Menabe la fin de semaine écoulée, déplore-t-il, le niveau d’information des 
populations étant ce qu’il est, des foyers de cette région sont apparemment indignés comme s’ils n’étaient 
pas des citoyens malgaches et comme s’ils n’étaient pas aussi pauvres sinon plus, devant le spectacle de 
cette opération «zoma fanampiana» d’Androndra. 
 
Sachant pertinemment que Andry Rajoelina ne peut tout de même pas rendre visite à toutes les populations 
pauvres de Madagascar et faire l’épicier bénévole de service dans toutes les régions, suggère Manassé 
Esoavelomandroso, n’était-il pas plus judicieux et pour éviter d’entretenir la mentalité ou l’esprit d’assisté ou 
de mendicité, de prendre l’exemple non pas du vendredi de la religion islamique mais celui de la philosophie 
chinoise, ou du moins plus souverain et plus malgache, du roi Andrianampoinimerina ? 
 
Andrianampoinimerina et son « angady » 
 
Andrianampoinimerina avait en son temps sous son administration une population qui était confrontée à une 
misère difficilement gérable. Mais au lieu de lui offrir du riz et de la viande, il lui avait proposé l’«angady» 
(avec toutes ses définitions fiscale, économique et honorifique) et les conditions nécessaires et 
indispensables pour que cette population puisse elle-même sortir de la pauvreté. La première grande 
condition à laquelle ce roi de l’Imerina s’était plié en quatre pour la concrétiser, était la sécurité dans son 
royaume : sécurité des biens et des personnes et sécurité des «tsena». Evidemment, Andrianampoinimerina 
n’était pas allé sécuriser en personne tout l’lmerina et tout son territoire mais il a confié la besogne à ses 
«foloalindahy». Le roi de l’Imerina n’avait pas donné ordre à ses « foloalindahy » de réprimer ses sujets et 
encore moins de lui exiger collaboration car cette population avait d’autres chats à fouetter mais surtout 
d’autres devoirs à exécuter. Les «foloalindahy» d’Andrianampoinimerina avaient ordre de remettre de l’ordre 
dans le territoire et de préserver cet ordre non seulement dans l’Analamanga mais dans toutes les parties du 
royaume. 
 
Andrianampoinimerina, en tant qu’homme d’Etat visionnaire, avait donc mis en œuvre une politique qui 
permit à sa population ou ses sujets, de sortir de la pauvreté et en même temps de s’émanciper 
économiquement. Ce qui est à l’opposé de cette opération «zoma fanampiana», fait comprendre Manassé 
Esoavelomandroso qui encourage les citoyens de Madagascar dans une vie pleine d’illusions : festivités de 
toutes sortes ici et là, megashow inaugurés ou clôturés avec des feux d’artifices… et dons en tout genre. 
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